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t Jeunes militants

t

Présidente du Syndicat des employés de la Société zoologique de Saint-Félicien (CSD)

Chantale Bolduc, guide naturaliste au Zoo de Saint-Félicien et nouvellement présidente de son syndicat, affirme que tout en
s’intéressant de loin aux activités du syndicat, l’idée ne lui était pas venue, comme une révélation, de faire partie du bureau
syndical. « C’est plutôt un concours de circonstances qui a fait que je suis là aujourd’hui… et heureuse de l’être! C’est une
grande expérience de vie. Représenter les membres du syndicat, être à leur écoute et surtout être équitable et juste, c’est
un beau défi. »

Pour Chantale l’autonomie des syndicats et le travail en équipe sont des aspects de la vie syndicale qui la motivent
beaucoup. « Avoir notre destinée entre nos mains, travailler à la façonner, avoir des conseillers présents pour nous

épauler au besoin, ça motive au plus haut point. De plus, les formations offertes par
la CSD nous permettent de nous épanouir sur plusieurs fronts. »

« C’est important de s’impliquer jeune. C’est une des meilleures façons de nous
assurer un emploi de qualité. Le syndicat, c’est sain à 100 %. C’est tellement important de défendre nos droits », conclut-elle

en lançant ce message à d’autres jeunes comme elle.

Secrétaire du Syndicat des salariés Scierie Péribonka Ascension (CSD)

Pour Joël Larouche, les valeurs de la CSD et la défense des droits des travailleurs ont toujours fait partie de son
quotidien. Son père, Jean-Roch Larouche, coordonnateur régional de la CSD pour la région du Saguenay – Lac-
Saint-Jean, militant, président de son syndicat et fervent défenseur des droits des travailleurs avant de devenir
permanent syndical, lui a certainement montré le chemin.

Depuis dix ans, Joël est impliqué dans son syndicat; d’abord comme délégué de secteur, puis secrétaire. Il est égale-
ment militant à la syndicalisation dans sa région. Il a d’ailleurs participé à la dernière campagne d’adhésion syndicale
dans l’industrie de la construction au printemps 2006. « Faire la promotion des valeurs de la CSD, c’est un plaisir. Il s’agit
d’être convaincu et convainquant! »

Selon lui, il est plus difficile de motiver les jeunes aujourd’hui, mais malgré cela, il est
primordial de le faire. « C’est notre avenir après tout. Si on ne s’occupe pas de nos
affaires tout de suite, qui va le faire pour nous plus tard? Même si aujourd’hui les gens

sont plus individualistes, la notion de collectivité demeure présente. Lorsque qu’une menace se pointe à l’horizon, tous
se rendent compte des bienfaits de la mobilisation. Le défi d’aujourd’hui, c’est de faire évoluer les façons de faire tout
en gardant en mémoire les réalisations concrètes du syndicat, passées et présentes, façonnées en équipe, pour le bien
de tous. Défendre la cause des travailleurs doit être une fierté bien réelle. »

Secrétaire du Syndicat des salariés de Structures de bois de la Mauricie (CSD)

Éric Boisvert avoue qu’au début il était un peu froid à l’idée de s’impliquer dans son syndicat. Mais les valeurs de la
CSD l’ont touché au cœur, la démocratie et l’autonomie en tête. Il a eu la piqûre. « C’est René Trépanier, le trésorier du
syndicat, lui-même un grand militant, qui m’a poussé à m’impliquer. Défendre les intérêts de mes confrères de travail,
je ne croyais pas que ça me passionnerait autant. Aujourd’hui je m’efforce du mieux que je peux à offrir une vie
syndicale intéressante à ceux qui n’en ont jamais connue. »

Militant à la syndicalisation en Mauricie, Éric considère que la formation est à la base
d’une action syndicale inspirée. « Essayer la CSD et tout ce qu’elle offre, c’est l’adopter.
Il y a de la place pour tout le monde au syndicat, il suffit d’y mettre le pied une fois, puis

c’est le reste du corps qui est entraîné. Les jeunes doivent savoir ce qui s’est fait dans le passé afin de réaliser que
d’autres se sont battus pour eux. Ainsi, ils seront plus enclins à participer. La jeunesse c’est l’avenir. » •
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Voici le premier d’une série d’articles au sujet d’une nouvelle

génération de militantes et de militants. Des jeunes, parfois aguerris,

parfois inexpérimentés, pour qui l’action syndicale est une fierté.

La question qui leur a été posée est simple : qu’est-ce qui

pousse un jeune, aujourd’hui, à s’impliquer et à prendre

des responsabilités au sein d’un syndicat?

Ils sont jeunes, dynamiques,
intelligents... ils sont l’avenir.
par JACQUES DÉSY
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